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sur le sommet désquels on-eficctùo-la transplantation.
Cette méthode donne au hou b!on:une énorme qnantité
do- nourriture, puiéqu'il végèto immédiatement Tsur*
l'engrais: réçoii toute l'humidité dont il'a bésoin sans
sö îffirpr' la sù•abondace d'ei.i:-

. Les rejets ne dôiveitipsavoilùs do ti ces de
- longueur lorsqu'on:les plante. Lcsrangsdoivent.être

-logné de' cinq piéd östuns.dcé' autres, et les&tiges
sur les ran de deux puceä: 'Astlj proportion cdn-
venable î.our.que le houblo eu. ait dwpositio i r
et -la lumiòï -ö.êeeFsairesi fet -qu'on -puisse i exécuter
avecd.facilitéîtous:les ta-vaúx d'entretion

iLe.champs déstinesàla production. du loublon ne
sont-jamais soumis -une rotation regulièr. La durée
di la houblonnière est trop longue,. le houblon"·oat
ti;op-vivace et- donno des:produits abonda ntspe ndon't
trop longtemps. Les houbnni-res ntsuerde Ç
douzeà'qùinze ans, et:pond.nt:; ce-laps do temjl -'
Produit- se iontrera également fort, :pourvu qu'on
our donne les eoinis-appropriés': leurs besoins.

Quoique le houb'on soit excessivementrustique,
les soins a donner pendant-sa végétation sont nom.
broux.On a d'abord-la plantation des tuteurs. Le hou-
blon étant une plante griimpante, si on no le suppor-.
tait pas-ses tiges ramperaient-su le so* u et e produit
serait nul.- On kloit-le-suppoi ter, et pour cela- la pre-

ièro annëe on plante des perches de six à sept pieds
auiour dequelles le houb:on se:roule-dodiôîto à

gauclie: 1/annéè suivante on, remplace. ces petites
porches-par- d'a'utes plus longues, mesurant do vingt
ñ treno pieds,- que-l'on onfonce dans un trou préàia-
blement creuse avec un pieu% ferré- oi-une foito pince.
Le tï-ôu ne doit pas avoir ;moins do trois pieds do pro-
fondeur, afin d'empêcher, lo'ydnt* de* renverser .cos
perelis es

On a.remarqué quo les produits.les lus abondants-
du houbloi Eónt don néî ti' les tiges qui rétisissent

,' s'étendre, horizontalement à .iinocertaine hauteur
au-dessus du sol. 'C'est ànr ces tiges horizontales que
l'onrèciioillo:les côiies lcs plus nombreux et les plus

longs. Partant de etto obEervalion, de remplacer les
longues perches de vingt à trente pieds par dos po-
teaux de six à sept pieds et unir ces poteux par des
fils de fei, nous paruitr'ait plus convenable; I-hLiou
blon grimpe le long de ces potoaux-et s'enroule hori-
zontaleimnt autour de labranche. Alors on n'a que la
peine dö diriger'Ie tiges pour quo 'enroulement se
luis: e.d'uune manière régulière, c'est-à dire do.droite al,
- aucho,--.t l'oxxiamne :toutés. les tiges qui. 3eulent
ilionter:. -Dlns ce travail,- :il. faut manie -: le: hou blon
avec .beauoup do précaition. car.'oxtiemité des tiges

est.-ès r gil Q ie olieulx- Poteaux prcinq
tiges.'Les eultivat.ours qui ontadopté. Cette riéthode,

- s'en félicitent hautement., -:,,.
Les .autres soins, pendant la végétation, consistent

dans les sari-eluges et les réchaussages. Nous on parle- .
rons dans notre prochaine canserie.-(àl. suivre)

S:r la-lourritur~e des poulains.

Nous empi unions.- à . l'indic.deut leG uctions sui
vantes, tu ès judicieuses, sur l!élevaigo et la nourriture
des oiluiia.s- De la-mrïnièrd d'élever et;do nourrirles
poulains depuis Iur' naissaneu jùsqu l agede deïx
-nsdépendedt iesque toujours leur conformation et

leurs:qualités. S ils. ont% soufferbA-, cette, époquet ils
s'en.'e-ssèibterit'toute leuÙr-vie:ct n'acquiè·rentjamais
qi'ii-jarti' de la'vleurg'lsusetiätidr

avc"un bön régime q
Dès l'âgo de cinq a-ix semaines, le poulain essaie

de nMâxihor quelques brins de foin et même de l'avoine
On peut lui dônnerâètte' dernièro- on'ô: äassant
jusqu'à-ce qu'ils puisse la manger n't'cent. Il sup-
porte alors plus.facilement le. sevrage; qu'il est bon
de ne pas, laieser attendrd trop longtemps.

Q*èlqùes éleveurs s'imaginent queplusun poulain
lette- longtempsplus lacq·uier. .d.eai ll ét de. forco ;
A notre-avis ils-se -trompent. .C'est-.une erreur qui
fait tort à la mère-et-qui n'est d'aucun -aataige pour
le produit.

On.doit sevrer los. poulains ehint ati: ept mois.
Jaxnais-on ne doit attendre plus.tard.

Alors.il. 1.lü"faùt ùrié'tiiitù' fortifiante t choi-
Sie; on doit.augmenter, sans.y. regarder de trop. près,
la ration-d'avoine. Plus le poulaiu est bien soigne et
largemon't nourri, plus-il atteiudra' un jrix élo'vé.

Non..sU:limot l'àyoiine donne la .taille ela force
et fait ressortir les muscles, maiselle aidenr:aa
distension';à:l-àph.ysionomie et-parconséquent-à la
boauté.. Oùn n saurait s'ocenperàtrop- tü deo dresser
les.jounes poulains. Ilïf'tde bonne heure lsréendr'o
doux:ct familiers,-les caresser,- leur, avor'lesieds et
les accoutnmer 'a un léger '-pansage-. Aussitôt-- les-
vrage, il faut leur mettre .un licol, afin'de les- ali-
tuer a être : attachés. Petit a potit, ils prennnt a
bride, puis.le harnais. -

.Choses et autres. .

2 nos kcteur.-Les fêtes de a msenaino dernière nous -ont
elupÔchó6 do publier i Garatc des Cdnipagnea.le 22 fvrlir.
Nous remplacerons.ce nunéro on .pblliantiun -nuî6ro double
(16;pages) de la Gazette des Campagnesdanire coure du mois de
mai. Une grande. partie dola Oazèteld'r r h eto'a-
crée à donner aun opte-rntdîu de la fUoesdcs noceàgorde M.
le Grand-Vicaire Poird, .à 'oxclusion deA..atières agricoles
c'ebt un hommage que. nous , devions notro ,vnr'ablo-Cur6,
et, nous l'espérons, ns lecteurs ne trouveront pas à redire.,

Chlapcllc édite à. Si.Isidor'e, patron dc cultivateur.-Sur la do-
manded m'n grand nombr .d'agrioulteuîrs-catholiquesp S.-Eni-
le cardinal-ârclheveèque de Paris a.décidé qu'une chapelle serait
dédiée à Saint-lsidore, patron.des cultivateurs; afin quel'agri-
cultureiqui:est une des principales.forces vives de la-France,
ait son:sanctuaire à elle dans la basilique natio:iale. Appel est
fait aux laboureurs chrétiets pour contribuerà la construction
et à la décoration-de cette chapelle.d6diéo à leur saint·patron
et opposer ainsi le sufflage'.de-la-"ranco rurale aux mnonaceti
jusolentes des suppôt's dolùîi'ûtî~víüerio révolutionnaire. Si,.
comne on l'espère, nos cultivateurs ahr6tiens souscrivent cha--
cui pour ilo-îniinïe oliole, la 'clipelle- del?àgricàlture sera.
uno des aplendours de la future basilique et ce plébihci(o da
I'agricuîltnîre.chrétinne.serait-un: gog de l'ordre.sooial contre
l'inipiété.-Annales Catholiques de Paris.-.

bciac crnadien '-Le rapport du èonruissare dt reven d
tl'intria douotine d'hitéressautes isiforni;tloin ai sujet du tu-

:E l882 il a éffli'uu4èiCan. d î0,018,3/3livr&sde tabac,
contre une innyenne do 8;121,638 livres duranut o äqutreext -
tise précédiett.-

L'xportatio>de l'nnidorn.iýro dst dloide à389,45t li<res,
'udi', que l'exîitoi tation de l'nniiée pr6édeiite n'a: été que 3'5tq

80i livre;Le i'expiortatióni ont don augmentées cette@Langó
de p7,650 levres,-
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